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ENSEMBLE,
METTONS EN ŒUVRE 
LA TRANSITION ÉNERGÉTIQUE
Développement et exploitation de projets éolien, solaire, 
contracting photovoltaïque et petite hydraulique.
greenwatt.ch

Votre partenaire financier au Plateau de Diesse
079 741 99 71
kevin.schleiffer@baloise.ch

Un seul prestataire
pour vos assurances
et finances

Kevin Schleiffer
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dans nos escape games immersifs
et sans limite!

V i s t a m e i l l e u r e v i e

www.escape-infinity.ch

Scanne-moi

i e

y

p e rsifs

+41 32 751 84
www.carrosserie-du-lac.ch

Biel - Bienne / Mettlenweg 9b  
Tél. 032 341 37 02 / Fax : 032 341 31 80 / luethi-tank@oel-pool.com

Révison de citerne - Nouvelles installations
Assainissement - Mise hors service

Conseiller à la clientèle : Urs Saxer / u.saxer@oel-pool.com
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à  ossature b ois et sommes à  disposition 
pour vos travaux  de charpenterie,  
couverture,  f erb lanterie et menuiserie.

032 315 18 41 ou info@carnal.ch

Nous construisons tous ty pes de maisons 
à  ossature b ois et sommes à  disposition 
pour vos travaux  de charpenterie,  
couverture,  f erb lanterie et menuiserie.

032 315 18 41 ou info@carnal.ch
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à  ossature b ois et sommes à  disposition 
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Nous construisons tous ty pes de maisons à  ossature b ois 
et sommes à  disposition pour vos travaux  de charpenterie,  couverture,  

f erb lanterie et menuiserie.

032 315 18 41 ou info@carnal.ch



ÉDITORIAL

CHÈRES CONCITOYENNES, 
CHERS CONCITOYENS,

Par Catherine Favre Alves
Maire

La fin de l’année rime en général avec bi-
lan et budget. L’occasion de jeter un pe-
tit coup d’œil dans le rétro et, en paral-
lèle, d’explorer les bases futures… S’il 

est encore un peu tôt pour tirer les conclusions 
économiques de l’exercice actuel, nous pou-
vons en revanche déjà nous projeter sur le sui-
vant… Et force nous sera de constater qu’il ne 
se présente pas sous des jours bien folichons…
Je ne vais pas non plus prendre des accents 
Churchilliens et vous promettre «du sang, de 
la sueur et des larmes», mais retenir plutôt du 
même discours que nous avons encore du pain 
sur la planche. La perte annoncée, dépassant le 
million et détaillée dans les pages qui suivent, 
nous prédit une période délicate, que nous 
pouvons néanmoins anticiper avec des actifs 
solides. Rien de réellement dramatique pour 
l’heure donc, mais il convient de conserver à 
l’esprit certains impératifs de gestion économe 
de nos deniers pour les mois, voire davantage, 
à venir...
Cela ne doit toutefois pas nous contraindre à 
l’immobilisme et nous prévoyons malgré tout 
des investissements à la hauteur de nos ambi-
tions. Simplement, il s’agira de nous montrer 
rigoureux dans la conduite de la dépense pu-
blique, quitte à froisser certaines susceptibili-
tés. Il y a des fois, en effet, où il convient de 
s’incliner devant l’intérêt commun.
L’occasion de jeter un coup d’œil dans le ré-
tro, disais-je… Deux mille vingt-quatre qui 
s’achève nous aura réservé de merveilleux 
moments… Alors que la cérémonie des pro-
motions civiques s’étiolait, à tel point que l’As-
sociation des maires de l’ancien district, en 
charge de son organisation, décidait en début 
d’année de la passer par pertes et profits, nous 
n’avons pu nous résoudre à un tel épilogue. Au 
contraire, nous avons les premiers fait preuve 
de créativité pour relancer cette manifestation 
sous un jour nouveau, notamment en y asso-
ciant les parents et les copains des jeunes en-
trant de plain-pied dans l’âge adulte. Ainsi sti-
mulés, tous ou très peu s’en faut, nous ont fait 
l’amitié de nous rejoindre le 27 septembre der-
nier à la Halle polyvalente de Prêles pour cé-
lébrer l’événement. Et visiblement, nous avons 
fait des émules… Il suffisait donc de s’en pré-
occuper vraiment et d’apporter à cette céré-
monie la touche d’inventivité qui lui manquait 
encore. C’est chose faite et nous en sommes 
très heureux pour tous les jeunes du Plateau.
Le lendemain, nous avons marqué d’une pierre 
blanche le 10e anniversaire de la fusion de 
nos communes. Une étape importante, le mo-

ment également de tirer un premier bilan de 
l’opportunité d’avoir réuni nos forces, ce qui 
nous a permis de juguler nos faiblesses. Et de 
concrétiser les desseins d’envergure que nous 
ne serions jamais parvenus à mener à bien 
chacun dans son coin. Notre fierté: avoir en-
fin réussi à doter, après plus d’un demi-siècle 
d’attente, la Communauté scolaire du Plateau 
de Diesse, qui fête elle son jubilé, d’un collège 
digne de ce nom, digne d’un enseignement de 
qualité, parfaitement adapté aux exigences les 
plus actuelles. Ne serait-ce que pour ça, cette 
fusion mérite d’avoir vu le jour, car ni Diesse, 
ni Lamboing, ni Prêles pris séparément n’au-
raient atteint un objectif qui relevait encore de 
l’utopie il y a peu. Ce sont nos enfants, les en-
fants de nos enfants, leurs petits-enfants pour 
encore quelques générations qui en profiteront 
et nous voulons croire que notre action leur 
permettra, aujourd’hui et demain, d’évoluer 
dans les meilleures conditions possibles.
Autre source de satisfaction: l’inscription, en 
coordination réglée, du parc éolien du Mont 
Sujet au Plan directeur cantonal. Une simple 
abréviation, «CR», au détour d’une fiche, pour 
laquelle nous avons réellement dû mouiller 
la chemise. Pas la première, mais une grosse 
pierre de l’édifice. Je veux ici témoigner ma 
reconnaissance à tous les acteurs impliqués, 
de près ou de loin, hier ou dès les années no-
nante, dans la réalisation de ce projet. Nous 
récoltons précisément les fruits de leur sueur 
même si, nous le savons bien, le chemin à 
parcourir reste encore abrupt. Comment disait 
l’autre? «Notre route est droite, mais la pente 
est forte…» Nous en sommes conscients.
Encore un mot pour les plus jeunes de nos 
concitoyens. Depuis peu, nous avons le plaisir 
de les accueillir à Lamboing, dans les locaux 
d’une crèche fraîchement rénovée. Là aussi, 
nous réservons le meilleur aux premiers pas 
de leur épanouissement et nous réjouissons 
de pouvoir contribuer, respectivement la très 
chouette équipe de nos éducatrices, à leur dé-
veloppement.
Deux mille vingt-quatre, année de contrastes, 
donc… D’un côté, bien des motifs de se ré-
jouir; de l’autre, quelques inquiétudes à nour-
rir pour les finances communales… 
La vie, quoi, tout simplement…
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Point n’est besoin d’espérer pour entreprendre 
ni de réussir pour persévérer

Guillaume d’Orange, dit le Taciturne
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Nous vous en parlions déjà dans 
notre édition de décembre der-
nier. La commune caresse le 
projet de procéder à une réha-

bilitation du ruisseau de la Douanne, dans 
l’optique de poser sa pierre à l’édifice de la 
lutte contre le réchauffement climatique. Un 
petit pas, certes, mais c’est important, un pas, 
même petit…

L’idée est donc, tout d’abord, de redonner 
une deuxième jeunesse au cours d’eau. Mais 
aussi de proposer une cohabitation la plus 
harmonieuse possible entre les hôtes hu-
mains et le petit visiteur que nous accueillons 
depuis quelques années sur nos terres. Or, on 
sait le castor particulièrement actif. Bâtisseur 
hors pair (voir encadré), il exécute si parfai-
tement son ouvrage qu’il en commet parfois 
quelques déprédations… En érigeant ses bar-
rages, en creusant ses tunnels, il augmente le 
volume d’eau au risque d’inondations ou fra-
gilise les chemins qui, parfois, on l’a vu par le 
passé, peuvent s’effondrer sous son action. Il 
s’agit donc de proposer les solutions les plus 
adéquates pour que chacun puisse vivre se-
reinement côte à côte.

Protection absolue

Le petit animal bénéficie d’une protection ab-
solue. Partant, ce statut, s’il lui confère bien 
sûr une aura particulière, suppose également 
que les instances cantonales et fédérales 
donnent un coup de pouce, logistique et fi-
nancier, lorsque les communes entreprennent 
des travaux propices à sa conservation. Ce 
sera évidement le cas ici, puisque nous pou-

vons nous appuyer sur le soutien du Fonds de 
régénération des eaux du canton, notamment 
pour l’établissement de l’étude de faisabilité.

C’est ainsi le bureau Natura biologie appli-
quée, aux Reussilles, qui a été mandaté dans 
ce cadre. Les propriétaires et exploitants des 
terrains concernés ont été informés en amont, 
avant que les spécialistes entreprennent les 
relevés topographiques et la récolte des don-
nées pertinentes pour alimenter le dossier. Il 
s’agit avant toute chose de faire converger les 
attentes et les intérêts de chaque acteur. Et ils 
sont multiples, tant la problématique touche 
d’intéressés. Le canton, la confédération, les 
milieux agricoles et, il va sans dire, la popu-
lation de promeneurs, tous attendent que l’on 
réponde positivement à leur vision de ce que 
devrait être la Douanne à l’avenir… Bref, il y 
a du pain sur la planche pour accommoder 
les desiderata de cet aréopage…

Réseau impressionnant

Nous devons nous rendre à l’évidence : le 
castor est bien présent en nos contrées et 
on ne l’en délogera pas. Il évolue dans un 
environnement composé d’un réseau de 
drainage assez impressionnant. En paral-
lèle et c’est bien légitime, les agriculteurs 
souhaitent évidemment pouvoir continuer 
de déployer leurs activités dans les meil-
leures conditions possibles. Il s’agit donc de 
prendre en compte ces éléments et le réamé-
nagement du cours d’eau, s’il nous permet-
tra de mieux gérer l’influence du castor sur 
son biotope, devra aussi prévoir des mesures 
propres à l’agriculture. D’où le besoin avéré 

d’une coordination judicieuse, les intérêts 
des uns ne devant pas prendre le pas sur ce-
lui des autres…

La principale problématique tient à la 
construction tous azimuts des retenues d’eau. 
Chacun s’accordera sans doute à souligner 
les capacités sans pareilles du castor dans ce 
domaine. De fait, les débordements ne pour-
ront être contenus que dans la mesure où le 
canton autorisera la commune à abaisser le 
niveau des barrages afin d’assurer un meil-
leur écoulement. On peut aussi envisager 
une déviation des collecteurs du réseau, sans 
négliger ici la thématique du tassement des 
terres drainées, qui endommage les canali-
sations. De fait, les machines agricoles sont 
aujourd’hui nettement plus lourdes que celles 

A l’heure du réchauffement climatique, il convient de mettre en place toutes 
les solutions envisageables pour aller dans le sens de la protection de la nature. 
La revitalisation du ruisseau de la Douanne s’inscrit dans cette démarche, visant 
entre autres à préserver la biodiversité. Et assurer une cohabitation harmonieuse 
avec notre pote le castor…

RENATURATION   DE LA DOUANNE

REDONNER VIE  À LA NATURE
Un projet de  longue haleine

PUB

Redonner fière allure au cours d’eau… (Christophe Brossard)
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Un artisan émérite...
Le castor est un véritable artisan polyva-
lent dans l’eau et sur terre – à la fois plon-
geur émérite, incroyable maître d’ouvrage, 
architecte paysagiste et bûcheron. La na-
ture l’a idéalement équipé pour ces mul-
tiples emplois. En outre, sa bonne bouille 
attire la sympathie.

Il est strictement végétarien, ino�ensif, 
placide et peu craintif. Il est nocturne et 
actif toute l’année. Hors de l’eau, le cas-
tor se révèle presque pataud. Ses pattes 
avant, plus courtes, lui confèrent une sil-
houette typique. Il se dresse sur ses pattes 
arrière afin de mieux voir dans une végéta-
tion dense ou pour ronger un arbre, action 
dans laquelle il excelle. Tous ses doigts et 
orteils sont dotés de gri�es 
puissantes, qui constituent 
de parfaits outils pour creu-
ser. Les grandes incisives en 
forme de ciseau poussent 
durant toute sa vie. Elles 
sont recouvertes d’un émail 
orangé extrêmement dur. 
Avec cette texture, les 
dents s’usent par ronge-
ment tout en s’aiguisant 
d’elles-mêmes. Combinées 
aux muscles de la mâchoire, 
elles font du castor un bû-
cheron exceptionnel.

La grande queue aplatie, caractéristique 
de l’animal, se nomme la palette. Telle une 
nageoire de poisson, elle s’utilise pour une 
propulsion rapide et comme gouvernail. Il 
l’utilise également pour communiquer. En 
cas de danger, il avertit les membres de sa 
famille en frappant l’eau bruyamment de 
sa queue.

L’habitation du castor constitue la pièce 
maîtresse de son territoire.

Une entrée sous la surface de l’eau le 
protège des prédateurs. Si nécessaire, le 
castor aménage un barrage pour la 
garder immergée. Chaque famille 
de castors revendique, autour 
de son terrier, une zone 
qu’elle défend énergi-
quement contre toute 
intrusion étrangère. 
Toute la famille du 
bestiau vit dans 
une aire d’habi-
tation d’envi-
ron un mètre 
de diamètre�: 
les parents 
et deux 

générations de jeunes. Si le printemps 
voit la naissance d’une nouvelle branche, 
les individus âgés de deux ans doivent 
alors quitter le domicile parental pour se 
mettre en quête de leur propre territoire. 
S’ils ne le font pas volontairement, les pa-
rents les chassent sans ménagement. Un 
couple reste cependant uni toute sa vie, 
le plus souvent sur le même périmètre.

Le castor met souvent à profit un arbre 
tombé ou échoué dans la rivière comme 
ancrage pour édifier un barrage. Des 
branches plus petites sont ensuite scel-
lées avec de la boue. Il les transporte 
avec ses pattes antérieures qu’il utilise 
comme des mains, tandis qu’il traîne 
les troncs avec ses dents. Forts de telles 

constructions, ces architectes de la na-
ture sont plus ou moins en mesure de ré-
guler un cours d’eau. En cas de crues et de 
risques d’inondation de leur pièce d’ha-
bitation, ils retirent des branches sur la 
partie supérieure du barrage afin qu’une 
plus grande quantité d’eau puisse s’écou-
ler. Par manque d’eau, ils surélèvent le 
barrage pour réduire l’écoulement. Ingé-
nieux, non?

RENATURATION   DE LA DOUANNE

REDONNER VIE  À LA NATURE
Un projet de  longue haleine

qui étaient utilisées à l’époque de la réalisation 
des conduites existantes.

Une troisième séance a réuni, en novembre 
dernier, les pilotes principaux de ce projet, se-
condés par Christophe Angst, le spécialiste «cas-
tor» incontesté en Suisse. Différentes questions 
ont été abordées et continuent de se poser : sur 
la Douanne, certains secteurs posent davantage 
de problèmes que d’autres du point de vue des 
infrastructures mises à mal. Pour réguler les dé-
bits, l’affaissement des chemins et l’endomma-
gement des canalisations de drainage, le Service 
des améliorations structurelles sera aussi invité à 
empoigner le manche pour réfléchir à un projet 
agricole intégrant la présence du castor, tout en 
pensant aussi au besoin avéré de revitalisation 
du ruisseau, pour d’évidentes raisons écolo-
giques. Et, globalement, tous, rongeur compris, 
devront y trouver leur compte.

Quelle doit être la liberté accordée au castor ? 
Comment gérer ou désamorcer les conflits 
latents avec l’agriculture ? Toutes questions aux-
quelles il conviendra d’apporter les réponses 
adéquates, en conservant à l’esprit une vision 
de l’utilisation des terres au-delà de la bande 
d’influence du petit animal.

C’est à cela que nous devrons tous travailler 
dans les prochains mois…

Fabienne Landry

Redonner fière allure au cours d’eau… (Christophe Brossard)
Bonne bouille, mais incisives redoutables…
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LE BALCON DU JURA BERNOIS

Imaginez-vous, rien qu’un instant, vous 
réveiller chaque matin devant un panora-
ma à nul autre pareil… Quittant Morphée, 
vous vous installez tranquillement sur votre 
magnifique et spacieuse terrasse pour embras-
ser, d’un seul coup d’œil d’un seul, une vue 
à proprement parler extraordinaire… A cou-
per le souffle, même… En contrebas, le lac 
de Bienne, qui déroule sa tranquille quiétude 
d’Erlach à Bienne ; en arrière-plan, la chaîne 
des Alpes en majesté, montagnes immuables 
mais toujours aussi imposantes dans leurs 

neiges éternelles ; ensemble, une gamme de 
couleurs toujours renouvelée, du blanc aux 
bleus du ciel et de l’eau, en passant par toutes 
les nuances de verts de la forêt, palette digne 
des plus fameux impressionnistes… Bref, une 
vision dont on ne se lasse jamais…

Un rêve? Non, une réalité à portée de main…

Dans quelque temps, «Les Terrasses de 
Prêles» surplomberont ces nouveaux ho-
rizons, fièrement insérées dans un tableau 
d’anthologie et installées dans un magnifique 
parc arboré de 2300 m2. Une architecture 
audacieuse, des lignes qui s’intègrent harmo-
nieusement dans le paysage, «Les Terrasses 
de Prêles» mettent à l’honneur le bien-être, 
proposant des volumes généreux, baignés 

d’une lumière naturelle sur un emplacement 
unique et privilégié…

Que vous soyez à la recherche d’un pied-à-
terre, d’un cocon où nicher votre petite fa-
mille – une toute nouvelle école bénéficiaire 
du prix Lignum vient d’être construite – ou de 
l’environnement propice à vous assurer une 
retraite paisible, ces 24 logements, du studio 
au 5,5 pièces, sont pensés pour répondre à 
toutes vos aspirations. En outre, vous pour-
rez encore personnaliser votre intérieur tout 

à loisir, déterminer les finitions des 
différents équipements en fonction 
de vos préférences et aurez ainsi la 
liberté de modeler votre futur inté-
rieur à votre image…

Conçues dans une approche pé-
renne, «Les Terrasses de Prêles» 
sauront également vous séduire par 
leur souci de préserver la nature qui 
les entoure… Chaudière à pellets, 
nombreux panneaux solaires sur des 
toitures végétalisées, conception gé-
nérale selon les normes les plus exi-
geantes en la matière, tout concourt 
à faire de cette résidence un modèle 
de durabilité et de confort.

A cheval entre lac et montagne, le village 
de Prêles offre à la fois la tranquillité de la 
campagne et la proximité des grands centres 
urbains de Bienne et Neuchâtel. Les sentiers 
de randonnée, les installations sportives – 
Pumptrack, tennis – sur place, le Chasseral 
attenant pour se ressourcer ; les commodités 
et les services tout proches pour assurer les 
besoins quotidien…

Un cadre de vie exceptionnel…

https://lesterrassesdepreles.ch/

Le mot de l’architecte

Un îlot totalement intégré à la nature !
Avec ses dimensions imposantes et la 
présence de 24 logements spacieux, 
cet édifice s’intègre avec élégance dans 
son environnement. 

Sa conception en terrasses, épousant la 
topographie naturelle du site, offre une 
intégration remarquable. Chaque logement, 
unique par sa disposition, bénéficie ainsi 
d’une vue imprenable sur le paysage 
environnant, avec des perspectives dégagées 
sur le lac et les Alpes.

La structure en gradins, répartie sur six 
niveaux, permet la création de vastes 
terrasses qui prolongent généreusement 
les espaces extérieurs. Les toitures végétali-
sées, en harmonie avec le terrain d’origine, 
ajoutent une dimension esthétique tout en 
s’intégrant parfaitement au paysage grâce à 
leurs couleurs sobres et chatoyantes. 
Elles assurent également une intimité accrue 
aux espaces extérieurs, enveloppés dans un 
écrin de verdure. Un véritable îlot de repos !

Gamma SA
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Ce ne devrait être une 
surprise pour per-
sonne. De fait, nous 
avions déjà annon-

cé des temps difficiles pour 
les finances communales, ten-
dance qui semble aujourd’hui 
se traduire dans les faits. Avec 
quelques bémols toutefois… Tout 
d’abord, nos prévisions restent 
prudentes et sont aussi dépen-
dantes de la concrétisation, l’an 
prochain, des investissements 
que nous avons prévus. Ce qui 
n’a pas toujours été le cas par le 
passé, contredisant ainsi parfois 
nos prévisions budgétaires dans 
les comptes. Ensuite, la situation 
n’a, pour l’heure du moins, en-
core rien de fondamentalement 
alarmant, dans la mesure où nos 
avoirs au bilan, approchant les 
dix millions de francs, nous per-
mettent sans crainte d’affronter 
l’avenir immédiat. Même si la si-
tuation, de fait, n’a rien d’idéal et 
se montre toujours fragile, il n’en 
demeure pas moins qu’elle reste 
maîtrisée.

Pourquoi une telle perte? Nous 
avons déjà eu l’occasion de le 
préciser par le passé: la charge 
d’amortissement du nouveau 
complexe scolaire, certes théo-
rique puisqu’elle obère l’exer-
cice sans toucher à la trésorerie 
– encore qu’il faille bien sûr s’ac-
quitter des intérêts de la dette et 
envisager son remboursement… 
– pèse de tout son poids, à hau-
teur de plus de 500’000 francs, 
dans notre compte de résultat. 
Cette situation devrait s’amélio-
rer à l’avenir, respectivement dès 
2026, puisque la durée de vie 
comptable du bâtiment devrait 
passer de 25 à 33 1/3 ans.

Dans le détail, nous anticipons 
un excédent de 886’000 francs 
dans les charges courantes de la 

commune, tandis que les finan-
cements spéciaux, relatifs à l’ex-
ploitation des différents réseaux, 
accuseront une perte de quelque 
161’000 francs, pour un total glo-
bal, donc, de 1’048’059 francs.

Charges cantonales

Notons néanmoins que nous ne 
contrôlons que la portion congrue 
de nos charges, la majeure partie 
d’entre elles étant imputées par le 
canton. Cela pour celles de la for-
mation, qui passent de 3,8 à 4,32 
millions, pour la sécurité sociale, 
qui se maintiennent certes, mais 
à un niveau élevé de 2,5 millions, 
pour l’environnement et l’aména-
gement du territoire, émargeant à 
1,83 millions.

Les montants alloués au fonction-
nement général de la commune 
ne donnent, fort heureusement, 
pas un tel tournis. Quels sont-ils 
dans les grandes lignes? Par rap-
port au budget de cette année, 
nous avons contenu les charges 
salariales, hors assurances so-
ciales, de 7650 francs. Elles pro-
gressent néanmoins par rapport 
au réalisé l’an dernier. D’une 
part parce que notre grille des 
traitements se veut, en principe, 
alignée sur celle du canton, qui a 
accordé à son personnel la com-
pensation du renchérissement 
pour 2024. S’agissant du per-
sonnel de la voirie, nous avons 
tenté une répartition quelque peu 
différente des effectifs en 2023, 
qui n’a pas donné les résultats es-
comptés, de sorte que nous avons 
rétabli la situation antérieure 
dès cette année, pour la main-
tenir l’an prochain également. 
Le déménagement de la crèche 
communale à Lamboing, ainsi 
que l’extension du contingent 
de places d’accueil, de douze à 

quatorze, influent également sur 
la rémunération de nos colla-
boratrices, dont le nombre a dû 
être réajusté en fonction de ces 
facteurs. Cela dit, nous réalisons 
en parallèle une substantielle 
économie, puisque les charges 
locatives s’annulent, la crèche 
nouvelle formule étant désor-
mais hébergée dans nos propres 
locaux.

Au total, les charges salariales 
s’apprécient de quelque 50’000 
francs par rapport à l’exercice 
2023, mais se montrent, comme 
déjà dit, moins élevées que celles 
qui étaient prévues pour cette an-
née.

Du côté de la rétribution des au-
torités, la stabilité est de mise, 
pour un montant projeté de 

97’050 francs en 2025, à mettre 
en comparaison avec un budgéti-
sé 2024 de 106’900 et un réalisé 
2023 de 96’227 francs. Ces mon-
tants comprennent, les indemni-
tés du Conseil communal bien 
sûr, mais aussi les appointements 
des membres des différentes 
commissions de la commune.

Formule magique

Creusons encore dans le détail… 
Comme nous l’avons vu en sep-
tembre de cette année, l’Asso-
ciation des maires de l’ancien 
district ayant décliné la mission, 

nous avons repris à notre compte 
l’organisation de la cérémonie 
des promotions civiques, que 
nous avons couplée avec la cé-
lébration des dix ans de vie de 
notre commune fusionnée. Avec 
un certain succès, ce qui nous 
a encouragés à maintenir la for-
mule. L’an prochain, nous alloue-
rons donc à cette manifestation 
un montant de 6000 francs, pour 
marquer dignement le passage à 
l’âge adulte des adolescents ha-
bitant notre agglomération. Côté 
jeunesse encore, relevons la pro-
gression des charges d’enseigne-
ment primaire à la Communauté 
scolaire (+ 182’000 francs), l’ac-
centuation générale des coûts 
bruts du Collège de district à 
La Neuveville (+ 98’700 francs) 
adossée à l’augmentation de la 
fréquentation de l’institution. 

Seule la suppression des mesures 
pédagogiques particulières, une 
économie de 40’000 francs, per-
met de conserver l’équilibre dans 
la comparaison entre les diffé-
rentes années pour le secteur du 
secondaire I. Les débours nets liés 
à l’accueil à la journée continue 
(EJC) prennent également l’as-
censeur, pour se fixer à 238’000 
francs, tandis que l’Ecole de mu-
sique alourdit notre contribution 
à 68’000 francs (+ 14’000 francs). 
Au total, pour ceux que ça inté-
resse, nous dépensons un peu 
plus de 4,3 millions pour la seule 
formation (environ 31% de la to-
talité du budget).

BUDGET 2025

RAISONNABLEMENT PRUDENT
Taxes et quotité d’impôts inchangées
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Evolution des charges brutes

Alors, l’avenir ne s’annonce pas tout rose… Les projections 
nous indiquent en effet une perte prévisible en 2025 qui 
devrait dépasser le million de francs. Cela dit, nos capitaux 
propres, fortune et réserves, nous permettent sans problème 
majeur, pour un temps encore, d’absorber le déficit qui se 
profile à l’horizon.
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Mon Repos Exploitation SA
Chemin des Vignolans 34

2520 La Neuveville

www.mon-repos.ch 
info@mon-repos.ch

032 752 14 14

Mon Repos est une institution de soins, avec une offre 
médicale et hôtelière de haute qualité:

Un lieu exceptionnel au bord du lac de Bienne

• Equipe médicale spécialisée
• Service de physiothérapie
• Courts et longs séjours, foyer de jour
• Restaurant l’Esplanade ouvert à midi

Route de La Neuveville 10
2525 Le Landeron +41 32 751 84 10

info@carrosserie-du-lac.ch www.carrosserie-du-lac.ch
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Dans le secteur de la sécurité 
publique, le Syndicat des sa-
peurs-pompiers prédit une perte 
d’environ 35’000 francs, qui se 
répercute évidemment sur notre 
quote-part à la contribution géné-
rale. Revenons à l’action sociale, 
mais locale cette fois, les agences 
AVS et le Service social régional, 
basés à La Neuveville, nous trans-
mettant également leurs données. 
Ces dernières s’établissent à 
46’500 francs pour la première, à 
81’000 francs pour le second, en 
léger recul par rapport au compte 
2023, en dépit de la création d’un 
poste d’un travailleur social en 
milieu scolaire à compter d’août 
prochain, budgétisé au prorata.
L’installation de deux radars pé-
dagogiques aux abords du Col-
lège des Joncs a produit son petit 
effet. Partant, nous avons pris le 
parti de multiplier l’expérience 
en acquérant deux nouveaux 
dispositifs de même nature, ce 
qui assied la dépense globale à 
17’000 francs.

Eau plus chère

L’eau nous coûtera aussi un peu 
plus cher l’an prochain. Le Syn-
dicat SED nous annonce en ef-
fet une adaptation de quelque 
38’000 francs (à 248’000 francs) 
par rapport à l’an dernier, tandis 
que le Syndicat TLN, pour assurer 
l’approvisionnement en continu 
du réseau, communique un ajus-
tement de 30% pour l’achat des 
compléments nécessaires. Petite 
décharge, aussi, côté électrici-
té. Des investissements seront 
consentis pour concrétiser les 
synergies avec nos partenaires 
de la Charte, ce qui se matéria-
lisera, dans un premier temps, 
par des dépenses additionnelles. 

A terme, nous devrions être en 
mesure de pouvoir rationnaliser 
le service, étant entendu que la 
gestion administrative et opé-
rationnelle seraient confiées à 
l’externe, dans le prolongement, 
aussi, de l’installation des comp-
teurs dits intelligents.

Le Conseil communal se préoc-
cupe également de l’entretien 
de ses bâtiments, dans l’optique 
bien comprise de préserver notre 
patrimoine immobilier, du point 
de vue de la sécurité, de la fonc-
tionnalité et de la durabilité du 
parc. Dans ce cadre, il prévoit 
des débours de fonctionnement à 
hauteur d’environ 80’000 francs.

Prudence de mise

Pour contrebalancer ces dépenses, 
nous avons misé sur la prudence 
et sur la stabilité des revenus fis-
caux, notre canal principal est-il 
utile de le préciser. Pour l’impôt 
perçu auprès des personnes phy-
siques, nous avons tablé sur la 
constance en inscrivant une ligne 
à 4,9 millions de recettes (revenus 
et fortune). En revanche, s’agis-
sant des personnes morales, nous 
avons été raisonnablement opti-
mistes et très prudents sur les ap-
ports de l’impôt sur les gains im-
mobiliers, cette source se révélant 
singulièrement fluctuante suivant 
les années.

Pour les investissements, l’Exé-
cutif a déclenché des processus, 
principalement pour l’assainis-
sement des chaussées et des 
conduites, au Milieu du Village 
à Prêles, à La Communance à 
Lamboing. Tous crédits requérant 
encore l’aval du Législatif. Nous 
avons également envisagé le re-

nouvellement d’une partie des vé-
hicules de la voirie, qui accusent 
des ans l’irréparable outrage et 
dont l’entretien commence à pe-
ser dans les comptes. Des travaux 
visant à conserver l’immeuble 
administratif de Prêles sont aussi 
inscrits au programme général 
pour 150’000 francs. Au total, les 
engagements projetés l’an pro-
chain dépassent les 1,5 millions.
Pour les années futures (2026-
2029), l’enveloppe se monte à 
plus de dix millions de francs, 
pour, entre autres, la réfection 
de La Chaux, à Lamboing, le rac-
cordement de la STEP de Prêles 
à Schernelz – qu’il faudra bien 
sûr préserver dans l’intervalle… 
–, dans le cadre de la jonction 
avec la station du Landeron, 
sans oublier l’assainissement des 
conduites Sous Banbois à Prêles.
L’analyse pointue des lignes attri-
buées aux financements spéciaux 
met en évidence des dynamiques 
économiques contrastées selon 
les domaines. Les coûts d’entre-
tien des réseaux d’eau potable ne 
sont plus couverts par la percep-
tion des taxes. Une future inter-
vention sera sans doute rendue 
nécessaire pour éviter un désé-

quilibre à long terme, même si 
nous avons encore de la marge. 
Plus préoccupant cependant pour 
les eaux usées, le solde des pro-
visions devant passer en négatif 
à l’horizon de 2027, témoignant 
ainsi d’une insuffisance structu-
relle. En revanche, pour la ges-
tion des déchets, l’évolution se 
montre positive, accréditant ainsi 
une politique tarifaire efficace. 
Le service électrique, quant à lui, 
présente toujours une situation 
stable, le solde prévisible du fi-
nancement continuant de croître 
de quelques milliers de francs 
jusqu’en 2027. Pour ce qui est 
de la défense (service du feu), les 
reliquats comptabilisés permet-
tront encore, pour deux années 
seulement, de couvrir les déficits 
probables.

En conclusion, il convient de re-
marquer que le budget tel qu’il a 
été préparé par l’Administration 
des finances, se basant sur des 
taxes et une quotité inchangées, 
reflète un engagement fort en fa-
veur d’une gestion responsable et 
d’un développement durable…

Anne-Sophie Hirt
Daniel Hanser
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Achat d’une promesse ou achat d’un résultat ? 
Avant toute chose, sachez que le forfait de courtage low-cost est dû à la 
signature du contrat, avant que la moindre démarche concrète ne soit 
entreprise. Votre argent est engagé avant même que votre maison soit 
estimée ou mise sur le marché.

L’estimation sera effectuée par un algorithme, rapide et impersonnel, 
qui pourrait passer à côté d‘éléments de valorisation. Est-ce qu’il y a 
un projet de construction d’école dans le voisinage? L’algorithme ne 
le sait pas. Est-ce qu’il y a des éléments historiques spécifiques à votre 
bien? L’algorithme n’en tiendra pas compte. Un courtier professionnel a 
une connaissance approfondie de votre région, un réseau local et sera 
capable d’identifier des facteurs spécifiques pouvant influencer direc-
tement la valeur de votre propriété. La meilleure valorisation possible 
de votre bien est aussi à son avantage. Il ne sera pas tenté de «brader» 
votre bien. 

Tout-en-options ou tout-inclus
Lorsque vous confiez la vente de votre bien à un courtier immobilier, il est 
essentiel de regarder au-delà du prix clinquant d’un forfait. Voici quelques 
questions cruciales à poser avant de signer :

• Frais annexes : Qui prend en charge les coûts liés à la publicité ou à 
l’embauche d’un photographe professionnel? Qui dit « low cost» dit 
« low service», ces prestations vous seront facturées en sus.

• Accompagnement : Le courtier s’occupe-t-il personnellement des visites 
ou délègue-t-il cette tâche à un tiers que vous ne connaissez pas? Cette 
prestation est-elle comprise dans le prix? Lorsque chaque visite vous 
est facturée, le « forfait» s’alourdit (toujours sans garantie de résultat). 
Pourtant sans visite, pas d’achat. Un paiement à la commission inclue 
autant de visites que nécessaire jusqu’à la vente.

• Conditions de résiliation : Pouvez-vous facilement mettre fin au contrat 
si vous n’êtes pas satisfait ? S’il n’y a ni visite, ni acheteur, pourrez-vous 
récupérer votre forfait ? C’est la raison pour laquelle les courtiers tradi-
tionnels facturent leur commission au moment de la vente. Ils vendent 
un résultat, pas une promesse. 

• Délai de résiliation : Combien de temps faut-il pour rompre l’accord en 
cas de besoin? Rien de plus désagréable que d’être coincé contractuel-
lement avec un bien sous-évalué et un courtier qui ne fait pas ou plus 
son travail.

Ces éléments, soigneusement passés sous silence derrière des prix 
clinquants transforment à coup sûr une économie apparente en surcoûts 
imprévus, en pertes de temps, d’énergie et d’argent.

La valeur de l’expertise locale
Le choix d’un courtier immobilier ne 
se résume pas à une question de prix. 
Un professionnel expérimenté et bien 
implanté dans votre région vous ga-
rantit un service personnalisé et une 
stratégie de vente adaptée. Ce der-
nier ne se contente pas de poster une 
annonce sur internet : il identifie les 
acheteurs potentiels et le cas échéant, 
il les accompagne dans leur recherche 
de financement. Il va maximiser vos 
chances de vendre aux meilleures 
conditions financières et dans les 
meilleurs délais car c’est aussi son in-
térêt.

Le courtage immobilier est aussi un investissement humain dans la réus-
site d’un projet important de votre vie. Choisissez un professionnel qui 
partage cette vision et s’engage à vos côtés, du début à la fin.

En matière d’immobilier, le low-cost a ses limites. Faire confiance à un 
courtier qualifié et implanté localement est la meilleure garantie pour 
vendre votre bien au juste prix, dans des conditions optimales, humaine-
ment et financièrement.
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COURTAGE IMMOBILIER 
LE LOW-COST POURRAIT VOUS COÛTER CHER

S’agissant du courtage immobilier, des offres dites «au forfait» 
ou « low-cost » semblent irrésistibles : un montant fixe, 
largement inférieur au pourcentage de commission proposé 
par les courtiers traditionnels. Tout cela mis en avant par des 
campagnes marketing incontournables. 

ViaTerra SA 
Chemin du Stand 3, 2515 Prêles Tél. 032 566 70 30

laurence.schmutz@viaterra.ch
www.viaterra.ch
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Alors disons-le tout net : la télévision, 
pas la tasse de thé d’Adeline De-
vaud… Elle privilégie bien davan-
tage sa vie de famille, la lecture, 

les sorties entre amis, les voyages aux quatre 
coins du monde. Mais sur les îles, de préfé-
rence… Et pour preuve de son indifférence 
pour la petite lucarne, elle m’avoue avoir re-
légué la «caisse» dans une soupente de son 
grenier… Loin des yeux, loin du cœur…

Pourtant, elle ne rechigne pas, sur petit écran, 
à se faire un film de temps à autres, voire 
même une série pourquoi pas, à condition 
qu’elle garde le contrôle de la situation. En 
d’autres termes, Adeline Devaud a fait le 
choix de ne plus subir le programme, mais de 
le déterminer elle-même selon ses envies ou 
celles de son jeune fils Léo.

Née il y a quelque temps à Neuchâtel, puis 
expatriée à la Béroche pour y suivre ses 
classes des premiers degrés, elle revient dans 
la capitale cantonale pour se lancer dans le 
cursus d’une maturité gymnasiale. Mais une 
autre vocation instille et s’affirme: c’est dit, 
elle consacrera désormais son action pro-
fessionnelle au bien-être des bambins… Du 
coup, elle abandonne ses disciplines initiales 
pour bifurquer vers une formation d’éduca-
trice de la petite enfance.

Tout était à construire

Elle se lance ensuite dans la vie active 
toute fraîche diplômée, attachée à une nou-
velle structure communale. «Tout était à 
construire, un peu comme à Lamboing ces 
derniers mois…». Elle y restera six ans, avant 
de rejoindre, pour six ans supplémentaires, la 
crèche du Tram enchanté, à Cortaillod, où elle 
monte en responsabilités. «J’assumais la codi-
rection d’une institution accueillant près de 
100 enfants chaque jour. D’abord en charge 
de la formation, puis d’un groupe, enfin de la 
conduite générale de la structure».

En 2021, avec son époux, elle se lance à la 
recherche de leur petit nid douillet et explore 
les environs. Elle trouve le Graal à Diesse, em-

ballée par la maison dégotée et la beauté des 
paysages environnants… «Deux véritables 
coups de cœur… C’est bien simple, depuis, 
j’ai l’impression d’être en vacances tous les 
jours…» Moi aussi, et ça fait trois lustres que 
ça dure. Petit message pour contrer la loi des 
six ans… Mais revenons à nos moutons… 
Adeline Devaud aime assurément les défis… 
«En plus, je me sentais prête à prendre seule 
la direction d’une crèche à taille humaine. 
De ce point de vue, La Luciole correspond 
parfaitement à mes aspirations…»

On l’a dit, Adeline Devaud ne regarde plus 
guère la télévision. Elle a déplacé le cœur 
de ses priorités vers d’autres horizons. Un 
peu plus larges… Forcément, la materni-
té l’a quelque peu recentrée sur ses besoins 
premiers, matérialisés par l’arrivée de son 
minot. «J’ai simplement constaté que mes in-
térêts étaient ailleurs. Je la regarde encore, 
la télé, mais en streaming, comme on dit au-
jourd’hui, c’est-à-dire en conservant toujours 
la possibilité de satisfaire mes envies. J’ai aus-
si pris conscience, sans doute par le biais de 
mon métier, de l’impact parfois délétère des 
écrans sur les plus petits. Ça fait réfléchir… 
En tous les cas, depuis le Covid, je ne peux 
plus suivre les infos, bien trop anxiogènes.».
Certes. Mais bon, le monde est ainsi fait…

Nouvelle passion

En revanche, un bon film, d’action ou co-
mique, voire un polar peut figurer sur la 

liste de ses prédilections. Sinon? Les do-
cumentaires, les émissions culinaires car, 
épicurienne dans l’âme, elle s’adonne 
volontiers à l’art du bien-manger… Mais, 
Churchillienne aussi par certains côtés, 
elle dédaigne le sport: un peu de marche, 
quelques pas de course pour conserver la 
forme, tout au plus. Et encore, à voir la 
conviction, disons pondérée, avec laquelle 
elle me concède ces deux activités occa-
sionnelles. En revanche, Adeline Devaud 
s’est récemment découvert une nouvelle 
passion, qu’elle ne demande qu’à appro-
fondir. «Je me suis acheté un bon appareil 
photo… Reste maintenant à apprendre à 
l’utiliser, à en extraire tout le potentiel…»
Ni une ni deux, je la branche sur le club 
photo Chasseral, certain qu’elle y trouvera 
des conseils avisés…

Actuellement, Adeline Devaud est dans 
l’attente d’un heureux événement. Le deu-
xième, donc… Prévu pour le mois de jan-
vier prochain. Félicitations à la maman et 
bien sûr au papa ! On la verra ainsi un peu 
moins souvent du côté de la crèche à Lam-
boing pendant son congé maternité, si tou-
tefois elle parvient à tirer la prise… En tous 
les cas, elle a assuré sa suppléance pendant 
les quatre mois de son absence… Et bien-
tôt, Léo sera accompagné pour regarder le 
prochain film pour mômes… Restera à se 
mettre d’accord sur le contenu…

      Daniel Hanser

… ADELINE DEVAUD, RESPONSABLE DE LA CRÈCHE «LA LUCIOLE»

PAS SA TASSE DE THÉ…
Fuir la télévision passive…

Adeline Devaud occupe, depuis un an 
et demi, les fonctions exigeantes 
de responsable de notre structure 
d’accueil extra-scolaire, récemment 
établie à Lamboing. Quelques lignes 
pour faire mieux connaissance, 
à travers le prisme de la tévé…

Adeline Devaud ne veut plus consommer la télévision de manière passive…



Il s’agissait avant tout de garantir la sécurité et la durabilité de l’in-
frastructure. Si les premiers résultats enregistrés démontrent bien une 
déformation des passerelles reliant les différents niveaux de l’Ecole 
de Joncs hors des normes admises, il est néanmoins utile de pré-

ciser d’emblée qu’elles ne présentent aucun risque d’effondrement. 
«Si le moindre danger de ce point de vue avait été décelé, l’ingénieur 
nous aurait ipso facto interdit l’accès à ces passages, à la fois dessus et 
au-dessous», assure Yvan Chappuis, architecte avec Mario Da Campo, 
lauréats du concours. Pour autant, les autorités communales, appliquant 
un principe strict de précaution, ont préféré suspendre temporairement 
le franchissement de ces voies de communication, le temps d’effectuer 
les expertises nécessaires à confirmer la solidité intangible du dispositif. 

Une série de vérifications détaillées a ainsi été réalisée dans le courant 
du mois de septembre dernier, pour évaluer, tant la sécurité structu-
relle que l’aptitude des passerelles à un usage quotidien sans risque. 
Cette démarche s’est appuyée sur des analyses théoriques, des mesures 
concrètes de vibrations et de déformations, ainsi que des échanges avec 
le fabricant pour vérifier la conformité des éléments avec les spécifica-
tions techniques initiales.

Respect des normes en vigueur
Les premiers résultats obtenus indiquent que les vibrations enregistrées 
respectent les normes en vigueur, sans dépasser les seuils acceptables. 
En revanche, les déformations observées dépassent effectivement celles 
prévues par les calculs théoriques. L’ingénieur a repris l’analyse des ar-
matures métalliques et de la qualité du béton utilisé sur la base des 
documents transmis par le fabricant. Ce dernier a confirmé que les 
armatures avaient été installées conformément aux plans d’exécution 
fournis. Les essais sclérométriques réalisés sur le béton attestent égale-
ment d’une très bonne qualité du matériau, sa classe de résistance étant 
supérieure à celle indiquée dans les documents du fabricant (C34/45). 
Jan Hamm et Guy Mayor, du bureau d’ingénieurs civils mw2h, notent 
également avoir analysé les conséquences d’éventuelles erreurs d’exé-
cution lors de la fabrication, comme la mise en place des armatures 
du haut au lieu des armatures du bas d’un diamètre inférieur. «Même 
dans ce cas de figure, la sécurité structurelle resterait supérieure aux 
exigences des prescriptions des normes SIA.» 
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Tout ce que la région compte de footeux sait bien que, s’ils 
peuvent allègrement fouler les terrains de Jorat, c’est grâce à 
l’intervention précise et soignée de Tashim Schneider… De-
puis une quinzaine d’années à présent, c’est lui en effet qui 

prend soin des terrains du FC La Neuveville-Lamboing avec, osons le 
dire, un amour non mégoté…

Depuis quelques semaines, 
Tashim Schneider s’attache 
également, entre autres, 
à déneiger nos routes… 
C’est peu dire que pour 
une première, le jeudi 21 
novembre lui aura réservé 
un baptême assez intense. 
Papa de quatre enfants, il a 
rejoint nos services de voi-
rie le 1er septembre dernier 
et apprécie particulière-
ment ce métier « touche à tout» où, dit-il, on apprend quelque chose 
chaque jour… Le contact humain lui plaît particulièrement aussi et, 
dans ses nouvelles fonctions bien sûr, il aura l’occasion d’exprimer 
tout son potentiel dans ce domaine.

Très vite entré dans la vie active, Tashim Schneider aura enfin pu em-
brasser le métier de ses rêves et nous sommes heureux, à la fois de 
l’accueillir en notre sein et de pouvoir tirer parti de ses compétences 
au service de la collectivité.

ŒUVRER POUR LES AUTRES…

De compétences, Gaël Schneider (précisons qu’ils n’ont 
aucun lien de parenté…) n’en manque pas. D’abord hor-
ticulteur, au Jardin botanique de Neuchâtel, puis paysa-
giste dans une entreprise pendant dix ans, il est également 

au bénéfice d’un brevet 
fédéral en la matière, ce 
qui lui a permis de distil-
ler son savoir auprès des 
apprentis de l’Ecole des 
métiers de la terre et de la 
nature (EMTN) de Cernier, 
en dispensant des cours de 
pratique professionnelle… 
C’est dire qu’il maîtrise 
son domaine et ne se sent 
pas désorienté par ses 
nouvelles missions…

Etabli à présent à Prêles, Il relève avec malice qu’il connaît la com-
mune comme personne, puisque, au fil du temps, il a habité dans 
chacun des trois villages qui la composent! Du coup, il a évidemment 
effectué toutes ses classes sur le Plateau, avant de s’accomplir dans 
une formation qui le destine plus particulièrement à s’occuper des 
espaces verts. Lui aussi aime le contact avec les gens et s’envisage 
œuvrer à long terme pour eux… 

Ce sens du service commun se traduit également dans sa vie person-
nelle, puisqu’il officie, avec son épouse, en qualité de famille d’ac-
cueil. Ce qui témoigne bien de sa volonté de s’investir pour le bien 
d’autrui.

Bienvenue à eux deux! (dha)

PASSERELLES DU COLLÈGE DES JONCS

LA SÉCURITÉ A TOUJOURS ÉTÉ GARANTIE

Dans le cadre des travaux de finition et de nettoyage du com-
plexe scolaire des Joncs, des vibrations perceptibles ont été 
constatées sur les passerelles par les utilisateurs et le maître 
d’ouvrage. En réponse à ces observations, nous avons solli-
cité, en collaboration avec l’architecte en charge du projet, 
une analyse approfondie auprès de l’ingénieur civil mandaté 
dans le cadre de cette construction.

Principe de précaution

LE DIEU DE LA PELOUSE…



Les passerelles de l’Ecole des Joncs ne présentent aucun danger 
structurel, mais les autorités ont préféré appliquer le principe de 
précaution. (dha)

La réfection du Milieu du Village de Prêles, avec extension Sur la 
Roche, devient aujourd’hui une priorité. C’est ce que nous dicte le 
Plan général d’évacuation des eaux (PGEE), qui renseigne la com-
mune sur l’état des conduites et des mesures à prendre pour pallier 

les éventuels défauts.
Et il y a urgence dans ce secteur. Les canalisations d’eau et d’eaux usées 
vont être remplacées, en parallèle de l’installation d’un nouveau bran-
chement récoltant les eaux pluviales. A noter que ce système dit «sé-
paratif» ne sera pas mis en service dans l’immédiat, car le tracé définitif 
jusqu’au ravin du Tarot devra encore faire l’objet d’un projet distinct.
Le chemin Contre Montet est également inclus dans le dossier. En effet, 
nous saisissons cette occasion pour ajouter une borne hydrante afin de 
faciliter une possible intervention des Sapeurs-pompiers. L’actuel dispo-
sitif se trouve bien aux distances réglementaires, mais son emplacement, 
situé à l’orée de la forêt, ne facilite pas les manœuvres indispensables.
En aménageant ainsi le Milieu du Village de Prêles, nous créons une zone 
plus lisible, qui tient compte des pavés déjà en place et de l’arrêt de bus. 
Les neuf places de stationnement de l’administration seront préservées, 
quoique aménagées différemment, dans le respect du nouveau gabarit de 
la route nouvellement créée.
La fontaine du quartier sera également mise en valeur par la pose 
de pavés, qui en délimiteront le tour… Histoire de mieux identifier son 
périmètre… (fla)
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IL Y A URGENCE !

Depuis son engagement à notre service 
en 2022, Anne-Sophie Hirt a considé-
rablement développé le grand potentiel 
que nous avions pu déceler en elle. Tout 

d’abord en poursuivant sa formation de cadre en 
administration communale. A l’heure actuelle, elle 
a déjà accompli brillamment deux modules, dont 
celui plus spécifiquement attaché aux finances. 
C’est dès lors tout naturellement qu’en octobre 
dernier, le Conseil communal lui a confirmé sa 
confiance pour assurer la succession de Christine Bueche, qui a choisi 
de donner une nouvelle orientation à sa carrière professionnelle et nous 
a donc quittés à l’automne dernier. Nos meilleurs vœux l’accompagnent.
Il y a deux ans, nous disions déjà au sujet d’Anne-Sophie Hirt «qu’aux 
âmes bien nées, la valeur n’attend pas le nombre des années»… De fait, 
elle illustre singulièrement bien cet adage… Et elle ne s’arrêtera sans doute 
pas en si bon chemin. L’an prochain, elle achèvera la formation intercanto-
nale dédiée à valider ses compétences dans nos fonctions administratives, 
avant de s’attaquer au brevet fédéral, reconnu loin à la ronde. De ce point 
de vue, la politique communale a toujours été de favoriser le perfection-
nement professionnel des membres de son personnel et nous nous réjouis-
sons de la voir aujourd’hui très concrètement mise en œuvre.
En parallèle, Anne-Sophie Hirt a donc décidé de relever un nouveau défi 
en embrassant la fonction d’Administratrice des finances. C’est donc elle 
qui vous présentera le prochain budget 2025, dont vous avez d’ailleurs 
pu prendre connaissance des grandes lignes sous sa plume dans les pages 
qui précèdent. Nous savons l’exercice difficile compte tenu des perspec-
tives délicates que nous aurons à affronter à l’avenir et que nous avions 
détaillées en 2022. Pour autant, l’horizon semble quelque peu s’éclaircir, 
puisque nous devrions pouvoir contenir certaines charges liées à l’amor-
tissement du nouveau bâtiment scolaire. Cela étant, il conviendra évidem-
ment de rester particulièrement attentifs à l’évolution de la situation. Tous 
nos efforts sont bandés en vue de l’assainissement des finances commu-
nales et nous pouvons nous appuyer pour atteindre cet objectif sur les 
compétences d’une administration des finances renouvelée. (dha)

PASSERELLES DU COLLÈGE DES JONCS

LA SÉCURITÉ A TOUJOURS ÉTÉ GARANTIE
Principe de précaution

Réfection du Milieu du Village

NOUVELLE ADMINISTRATRICE

Utilisation permise sans restriction
Cependant, les hommes de l’art nous ont recommandé de poursuivre 
encore les investigations, bien qu’ils aient «toute confiance dans la sé-
curité structurelle des passerelles, qui ne présentent aucun risque pour 
une fréquentation normale par les usagers, leur utilisation étant per-
mise en l’état sans restriction,» pour, d’une part, clairement identifier 
la cause précise des déformations observées et, d’autre part, pour dé-
terminer les responsabilités de ce défaut d’ouvrage. Dans l’optique bien 
comprise de préserver, aussi, les intérêts économiques de la commune.

Ces examens complémentaires, carottages du béton et analyse de la 
qualité de celui-ci, ont été réalisés le 14 novembre dernier, raison pour 
laquelle nous avons décidé de maintenir pour l’heure l’interdiction 
d’accès. A l’heure de mettre sous presse, les résultats définitifs ne nous 
étaient pas encore connus, mais nous les communiquerons évidemment 
dès que nous serons en leur possession. Sans doute même à l’occasion 
de la prochaine session de l’Assemblée communale du 17 décembre, 
lors de laquelle Yvan Chappuis se tiendra à disposition pour donner tous 
les détails de ce dossier.

Daniel Hanser, 
en collaboration avec Yvan Chappuis et Jan Hamm
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NOUVELLE CONSEILLÈRE COMMUNALE

RENFORCER LES LIENS…
On apprend beaucoup…

On s’en doute, la chose publique 
l’intéresse, puisqu’elle a déjà 
œuvré par le passé au sein de la 
commission scolaire du Plateau 

de Diesse. Même si, dans le cadre de l’Exé-
cutif, elle découvre de fait de nouvelles fonc-
tions… «C’est intéressant de voir comment ça 
se passe de l’intérieur. Et on se rend assez ra-
pidement compte que le champ d’action est 
beaucoup plus vaste que ce que l’on pense 
de prime abord… avec un côté administratif 
un peu moins sexy. Je compatis… Mais certes, 
dans tous les métiers, on trouve des aspects 
plus intéressants que d’autres…»
Anne Pasquiou Caccioppoli naît en Bretagne, 
dans la ville de Surcouf. Saint-Malo donc, 
pour ceux à qui le nom de ce corsaire émérite 
ne dit rien ou pas grand-chose… Elle accom-
plit là-bas ses études en ingénierie et passe sa 
thèse à Orléans. En 2001, elle pose ses va-
lises dans le canton du Valais, à la faveur d’un 
poste disponible à la Haute-Ecole d’ingé-
nieurs de Sion, où elle rencontre celui qui de-
viendra son époux. Le premier de ses quatre 
enfants naîtra dans la patrie du Fendant, les 
trois suivants sur le Plateau de Diesse, qu’elle 
rejoint en 2008. Elle œuvre un temps dans le 
département «recherche et développement» 
de Philip Morris, à Neuchâtel, avant de se 
consacrer entièrement à sa vie de famille…

Elle s’intègre très vite…

Etablie à Diesse, Anne Pasquiou Caccioppoli 
s’intègre très vite à la vie du village. D’abord 
en qualité de membre du Groupe d’anima-
tion local, dès 2009, puis, on l’a dit, au sein 
de la commission scolaire, dans laquelle elle 
siégera pour la législature 2017-2021. Pas-
sionnée de photo, elle sera avec d’autres à 

l’origine de la création du club régional, dont 
elle reprendra le flambeau en qualité de pré-
sidente. Elle mettra aussi la main à la pâte 
pour l’organisation de la Fête villageoise. 
C’est donc tout naturellement qu’elle fran-
chit un cap supplémentaire en déposant sa 
candidature lors des dernières élections com-
munales et rejoint notre Exécutif dès le mois 
de septembre dernier.
Elle hérite du dicastère de l’action sociale 
(entre autres…). «C’est un domaine très in-
téressant, riche en échanges, en rencontres. 
On apprend beaucoup. On se frotte à la ré-
alité du terrain et on s’aperçoit que la fonc-
tion est plus exigeante que l’idée qu’on peut 
en avoir… Mais c’est dynamisant de se dire 
que l’on participe, à notre niveau bien sûr, 
à changer les choses…»  Avec toujours dans 
l’idée de renforcer les liens entre les autorités 
et la population…

Généalogie familiale

Et le reste du temps? Anne Pasquiou Caccio-
ppoli abat de grandes promenades en com-
pagnie de son chien, un Barzoï répondant 
au nom de Patya. Très gentil mais un rien 
indiscipliné… L’idéal pour tracer de long en 
large sur le Plateau de Diesse ! Rechercher le 
fugueur, en effet, favorise la découverte de la 
région… Son violon d’Ingres? La généalogie. 
«J’ai dressé l’arbre de toute ma famille de-
puis 1670…» Autant dire qu’elle y a passé un 
certain temps, voire un temps certain, pour 
remonter toutes les branches… A côté de 
cela, Anne Pasquiou Caccioppoli aime bien 
ouvrir un bouquin, romans historiques ou 
policiers de préférence, se rend plus difficile-
ment au cinéma ou au théâtre… «Longtemps, 
je n’ai pas eu de grand-maman à qui confier 

la progéniture, ce qui limite forcément les 
sorties…» Ne reste plus qu’à passer du grand 
écran à la petite lucarne… Mais maintenant, 
surtout, elle peut assister aux matches de foot 
de son benjamin et aux concerts de l’EMJB 
auxquels participent ses plus grands enfants, 
très éclectiques dans leur choix d’instrument: 
flûte traversière, guitare électrique et cornet. 
De quoi monter un petit orchestre…

Daniel Hanser

Les enfants grandissent et, partant, Anne Pasquiou Caccioppoli a pu trouver 
le temps de se mettre à la disposition de la collectivité. Disons plus directement 
encore en intégrant le Conseil communal, car elle avait auparavant partagé 
ses occupations entre sa vie de famille, le GAD, la présidence du club de photo 
local et la commission scolaire…

PUB

Anne Pasquiou Caccioppoli a pris ses fonctions 
au mois de septembre dernier (dha)…

Activités des aînés
05.02.25 Rencontre intergénérationnelle
19.03.25 Rencontre-animation
07.05.25 Jubilaires
18.06.25 Pique-Nique
03.09.25 Sortie
01.10.25 Rencontre-animation
05.11.25 Rencontre-animation
10.12.25 Noël

Le détail pour toutes ces rencontres sera 
publié dans la Feuille Officielle 
en temps voulu. D’avance nous nous 
réjouissons de vous accueillir.
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Pensant qu’il est important de donner 
de son temps pour la communauté, 
c’est tout naturellement que Pamé-
la Welson dépose, en août dernier, 

sa candidature lors du renouvellement des 
postes vacants au Conseil communal. Elue 
tacitement, elle siège pour la première fois 
en septembre et gère depuis le dicastère de 
l’agriculture.

Tous les domaines 
de la vie communale

Les premiers retours ? Positifs. « Je veux croire 
que je peux apporter ma pierre à l’édifice… 
Bien sûr, nous sommes attachés à la gestion 
d’un département propre, mais pouvons 
nous prononcer sur toutes les décisions à 
prendre. Les discussions sont ouvertes et 
touchent ainsi à tous les domaines de la 
vie de la commune. On découvre comment 
l’administration est gérée, comment les ar-
bitrages sont rendus, suivant la multitude 
d’objets sur lesquels nous sommes appelés 
à donner notre avis. » Un vaste programme, 
car les néophytes découvrent l’ampleur et 
la diversité des tâches dévolues à l’Exécu-
tif. On parle de tout autour de la table, de 
routes, de conduites, d’eau, d’électricité, 
des écoles, des aspects sociaux, en bref de 
toutes les choses du quotidien recouvrant 
un large panel de sujets auxquels le citoyen 
lambda ne pense pas forcément…

Paméla Welson a suivi un parcours somme 
toute assez classique dans ses jeunes an-
nées, qu’elle passe à Lignières. Elle effectue 
ses classes au Landeron, puis poursuit ses 
études par un apprentissage de commerce. 
Elle travaille aux Ponts et chaussées du can-
ton de Neuchâtel, ce qui la familiarise déjà 
à certains aspects des affaires publiques. 
Puis, elle bifurque complètement, prend un 
congé sabbatique pour parfaire sa forma-
tion à l’Institut biblique de Genève, avant 

de s’envoler pour Dubaï avec son mari, où 
elle résidera pendant huit ans. Pas trop dé-
paysée par le changement de culture et de 
climat ? « Je me sens bien partout… Ici ou 
ailleurs, peu importe». Il faut surtout être 
en accord avec soi-même, en effet. Là-bas, 
elle travaille comme assistante personnelle 
du directeur général d’Air France-KLM. 
Après quelques années avec son mari, Ehab 
Welson, ils fondent une association chré-
tienne humanitaire, Go ETT, pour «Expe-
rience The Truth» (expérimenter la vérité, 
si mes maigres notions d’anglais ne me 
trahissent pas…), actuellement encore 
active, en Afrique, au Moyen-Orient 
et en Europe. «Nous avons effectué 
une quarantaine de voyages mis-
sionnaires, notamment en Irak, 
Jordanie, Turquie, Kenya, Ou-
ganda, Ethiopie, Grèce, en 
Europe et en Amérique. 
Nous sommes allés à la 
rencontre de gens en 
difficulté. Cela nous a 
permis d’expérimenter 
le travail de terrain, de 
prendre conscience de 
l’adversité rencontrée 

par les populations tout en leur apportant 
de l’espoir et l’amour de Christ…»

«C’est gratifiant d’aider…»

De retour à Diesse, elle s’inscrit dans une 
perspective de partage de ces expériences 
de vie. «Aujourd’hui, on forme des gens 
pour qu’ils aillent eux-mêmes apporter leur 
soutien directement» En parallèle, elle s’in-
vestit pleinement auprès de personnes en 
difficulté. «C’est chronophage, c’est vrai, 
mais c’est tellement gratifiant d’aider…»
Un peu de sport, peut-être, pour se dé-
tendre ? «Etant mère de trois enfants et avec 
les différents engagements,  je cours plu-
tôt après le temps ! Non, blague à part, je 
fais aussi un peu de tennis.» Je lui offre mes 
services, puisque voici un point que nous 
avons en commun… Elle tempère mon en-
thousiasme… «Quand on m’a annoncé la 
réfection des terrains de Prêles, j’avais en 
tête de les fouler très rapidement, mais je 
n’ai pas encore réussi à glisser une heure 
dans mon agenda…»

Au détour de la conversation, j’apprends 
encore qu’elle aime lire, qu’elle joue du 
piano et qu’elle s’exerce au chant lyrique. 
Elle connaît la musique, donc…

Daniel Hanser

Rue Montagu 13 | 2520 La Neuveville
T 032 751 60 08 | info@printconceptsa.ch | www.printconceptsa.ch
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NOUVELLE CONSEILLÈRE COMMUNALE

RACHETER LE TEMPS, 
UNE PRÉCIEUSE RESSOURCE
Il faut que les gens s’investissent…

Paméla Welson est en poste depuis le 
mois de septembre dernier. Elle se situe 
à présent dans une phase d’adaptation 
dans ses nouvelles fonctions de 
Conseillère communale. Et s’y implique
avec ferveur, car pour elle, il est 
important que les gens s’investissent 
et œuvrent pour la collectivité.

Paméla Welson prône le don de soi 
pour le bien des autres… (dha)
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Vos valeurs à 
l’abri des voleurs

Ferner Co�res-Forts
Le Crêt-du-Locle 28B, 2322 Le Crêt-du-Locle 

T 032 926 76 66
www.ferner-co�res-forts.ch

Fondée en 1927, la société FERNER est une 
référence en Suisse en ce qui concerne le 
domaine des co�res-forts, armoires fortes et 
chambres fortes. Bien que spécialisé dans le 
recyclage d’anciens co�res: restauration, 
ajout de serrure électronique… FERNER vend 
également des co�res-forts neufs de di�é-
rentes marques. Le stock, le plus important 
de Suisse, est constitué d’articles de dimen-
sions très diverses à des prix extrêmement 
attractifs et répondant à toutes les normes 
d’assurance.

Commande et informations : 
www.triage-montsujet.ch 

079 631 46 87 ou 079 899 01 87

Bois de feu et autres produits 
des forêts locales 

(Orvin et Plateau de Diesse) 

Bois de feu, piquets, pellets et autres 
en self-service au hangar d’Orvin 

route des Prés-d’Orvin 41 
paiement cash et par Twint 
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Relie chaque bonhomme de neige à son ombre.

Page 8

«L’endroit mystérieux»
Si vous parvenez à localiser 
cette image, participez à notre 
concours en nous retournant 
votre réponse, c’est-à-dire 
l’objet que vous aurez recon-
nu, en indiquant également 
vos nom, prénom et adresse 
à :

Administration communale, 
La Chaîne 2, 2515 Prêles

Hélas, personne n’a réussi à 
reconnaître l’emplacement 
que vous avons publié dans 
notre édition de juin dernier. 
Mais, du coup, cela fera les 
affaires de celui qui découvrira cet «endroit mystérieux» jusqu’au 
printemps prochain, puisque nous mettons donc la somme de 
100 francs en jeu pour cette édition! Bonne chance!

Le nouveau gagnant sera tiré au sort et le résultat sera également 
publié sur notre site Internet.

Bonne chance à tous !

Solutions des jeux :
https://www.leplateaudediesse.ch/la_commune/le_courrier_du_plateau

JEUX

Jeu d’ombresConcours

Labyrinthe
JEUX / 19

A GAGNER
100.-

Le renne du  Père Noël s'est échappé. Aide-le à le retrouver en traçant le chemin à travers le labyrinthe.
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079 339 05 85

 bureaurama.ch

Biel/Bienne - Lyss - Belp
Tel. 032 366 54 70  

Email: info@bureaurama.ch

depuis 1858
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Rue du Marché 21
2520 La Neuveville
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Spécialités maison – Au fromage et paysannes

CARPACCIO

SALADE D’AGRUMES

TARTARE DE VEAU

Rue du Marché 21
2520 La Neuveville

032 761 01 42
aubanneret.ch

Spécialités
japonaises
Sushi Teriyaki

Dessert Mochi

6 différents
menus de midi

(samedi inclus)

Dimanche ouvert
Fermeture lu et ma

DE SAINT-JAQUES À L’HUILE D’ARGAN 
ET GRENADE

ET DE FRUITS EXOTIQUES À LA ROSE

CARPACCIO

SALADE D’AGRUMES

TARTARE DE VEAU
AUX CLÉMENTINES ET TABASCO

Vacances annuelles
Notre restaurant et l'hôtel sont fermés du

21 décembre 2019 au 8 janvier 2020. 
Volontiers, nous vous accueillons dès le 9 janvier 2020.

Heures d‘ouverture restaurant
Novembre à Février Mars à Octobre

Lun - Ven 07h00 - 23h30 07h00 - 23h30
Samedi / Dimanche fermé 07h00 - 23h30

CH-2520 La Neuveville | +41 (0)32 752 36 52
www.jjrousseau.ch | info@jjrousseau.ch

Camping – Shop
Rte de La Neuveville 61 – 2515 Prêles

032 315 17 16
Nous nous réjouissons de vous accueillir

CARPACCIO

SALADE D’AGRUMES

TARTARE DE VEAU
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Heures d‘ouverture restaurant
Novembre à Février Mars à Octobre

Lun - Ven 07h00 - 23h30 07h00 - 23h30
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CH-2520 La Neuveville | +41 (0)32 752 36 52
www.jjrousseau.ch | info@jjrousseau.ch

Camping – Shop
Rte de La Neuveville 61 – 2515 Prêles

032 315 17 16
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4.

HÔTELS - RESTAURANTS - RECETTES

LA RECETTE
Ingrédients
(pour 12 personnes)

Pour le jambon
1 jambon de 5 kg sans la peau
120 g de miel
20 cl de jus d’orange
2 cuillère(s) à café de cannelle
300 g de marmelade d’oranges
1/2 bouquet de thym ciselé
1 filet d’huile d’olive

Pour le chutney de courge
1,5 kg de courge
4 oignons rouges
1/2 bouquet de thym
1 cuillère(s) à soupe 
   de grains de poivre
1 bâton de cannelle
25 cl de vinaigre de cidre
50 cl d’eau
175 g de cassonade

365
minutes

20
minutes

Cordiale bienvenue !

,ŽƌĂŝƌĞ�Ě’ŽƵǀĞƌƚƵƌĞ
De me à sa : 9h à 21h / di : de 9h à 18h

ϬϯϮ�Ͳ ϯϭϱ�ϭϰ�Ϭϴ

>Ă�WĞƌůĞ�ĚĞ�WƌġůĞƐ

Plat principal

JAMBON DE NOËL ET 
CHUTNEY DE COURGE
1. Préchauffez le four à 180 °C (th. 6).

2. Mélangez le miel, le jus d’orange, la cannelle et la marmelade 
dans une casserole. Laissez mijoter 5 min à feu doux.

3. Quadrillez la chair du jambon à l’aide d’un couteau. Salez, poivrez. 
Disposez-le dans un grand plat huilé, puis badigeonnez-le du sirop préparé. 
Parsemez-le de thym. Enfournez-le pour 3 heures en l’arrosant régulièrement 
de jus de cuisson.

4. Baissez la température du four à 150 °C (th. 5) et poursuivez la cuisson 3 heures.

5. Préparez le chutney : épluchez la courge, épépinez-la et coupez-la en cubes. 
Pelez les oignons et coupez-les en lamelles.

6. Faites cuire les cubes de courge avec les oignons, le thym, les grains de poivre, 
le bâton de cannelle, le vinaigre et l’eau pendant 10 min à feu doux. 
Ajoutez la cassonade et poursuivez la cuisson 50 min à feu doux. 
Enlevez les brins de thym et la cannelle. Servez avec le jambon.

Spécialité maison “Entrecôte Hélène”
Spécialités Portugaises
Tous les weekend 
1 menu de poissons frais
Menu ouvrier à la semaine
Salle pour banquets et fête de famille

Route de Diesse 8
2516 Lamboing
032 315 25 29

Route de Lamboing 24
2517 Diesse – 032 315 75 15

diesse@sdfs.ch

Préparation Cuisson
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Moosgasse 31      3232 Ins

Porrentruy
Delémont

Tavannes

St-Imier

Cornaux

Porrentruy
Delémont

Tavannes

St-Imier

Cornaux

Entreprise générale/ totale
Rénovations et assainissements
Béton armé et maçonnerie
Ouvrages d’art en béton armé
Génie civil
Terrassements et travaux spéciaux
Revêtements bitumineux
Travaux hydrauliques
Renaturation et protection contre
les crues/ Génie hydraulique
Valorisation des matériaux
Déconstruction et désamiantage
Peinture et plâtrerie

Domaines
de compétences12

À la recherche d’un nouveau défi ? Rejoignez-nous !
www.martiarcjura.ch/fr/emplois

Votre éco-
constructeur

VOTRE SATISFACTION,
C’EST NOTRE RÉPUTATION

2520 La Neuveville
Tél. 032 751 60 38
info@e-carre.ch
www.e-carre.ch



Cette sorte d’antenne ne se résume 
pas à une simple structure : elle 
se révélera rapidement essentielle 
pour obtenir des données environ-

nementales et techniques précises. Elle ap-
portera une foule d’informations, indispen-
sables à dimensionner le futur parc éolien, en 
l’adaptant aux spécificités de ce site unique.

Comprendre les 
vents et la faune locale
Ce mât, désormais bien ancré sur le site du 
Mont-Sujet, va jouer un rôle essentiel dans 
les 18 prochains mois. Sa mission? Obser-
ver, analyser et fournir des renseignements 
précieux sur la production énergétique, les 
conditions météorologiques et la présence 
potentielle de différentes chauves-souris. Pour 
cela, le support est doté de technologies de 
pointe :
• Cinq anémomètres, dont un en 3D, ainsi 

que trois girouettes, enregistrent la vitesse 
et la direction des vents à différentes hau-
teurs, dans l’optique d’évaluer précisément, 
et sur une très longue période, les para-
mètres indispensables à modéliser le futur 
parc éolien.

• Des capteurs de température, d’humidité et 
de pression, fournissent des données mé-
téorologiques complètes, pour une compré-
hension fine du climat local, en particulier 
des variations saisonnières qui pourraient 
influencer la production d’énergie.

• Des détecteurs ultrasoniques pour les 
chauves-souris sont intégrés pour capter 
les ultrasons émis par les chiroptères, dont 
certaines espèces vivent à proximité du site. 
Leur activité sera surveillée attentivement, 
dans le but de minimiser l’impact du projet 
sur ces espèces sensibles.

Ces équipements, installés par les experts de 
Meteotest AG, sont calibrés pour résister aux 
rigueurs de l’hiver et garantir une qualité de 
mesure optimale. La fourniture d’électrici-
té pour alimenter ces capteurs a fait l’objet 
d’une analyse pointue. Une batterie puisant sa 
source à une mini éolienne, une pile à com-
bustible et des panneaux solaires permettent 
de garantir une alimentation hors réseau 
fiable, avec, il va sans dire, une énergie à 100% 
renouvelable.
Grâce à une transmission en temps réel et une 
surveillance par vidéo, les éléments recueillis 
vont permettre une analyse continue et fiable, 
dessinant le contour précis des caractéris-
tiques du site, démarche indispensable pour 
planifier le parc éolien dans le strict respect 
de l’environnement.

Un projet 
transparent et inclusif
L’installation du mât marque le début d’un 
processus d’études, de concertation et d’in-
formation destiné à impliquer concrètement 
toutes les parties prenantes. Dès le premier 
trimestre 2025, nous organiserons des ren-
contres avec les associations de protection de 
l’environnement, ainsi que les habitants du 
Plateau de Diesse bien sûr, pour discuter des 
études d’impact humain et environnemental. 
Cette phase de dialogue permettra de définir 
avec plus de précision encore le nombre, la 
taille et l’emplacement des aérogénérateurs, 
afin de garantir une prise en compte équili-
brée des intérêts de tous.
Des moments d’échanges seront prévus pour 
recueillir les avis et suggestions des citoyens, 
assurant ainsi une démarche collaborative et 
transparente. Les résultats des études et les 
propositions seront régulièrement commu-

niqués au public, renforçant la confiance et 
l’adhésion au projet. L’objectif est de créer un 
ensemble éolien respectueux de l’environne-
ment et des besoins locaux, tout en contri-
buant à la transition énergétique de manière 
durable et responsable.
Un panneau explicatif sera bientôt apposé à 
la base du mât, expliquant aux visiteurs l’im-
portance de cet équipement et son rôle dans 
l’élaboration du parc éolien. Dans un souci de 
clarté, une communication régulière permet-
tra à chacun de suivre les avancées du dossier 
et de comprendre les choix techniques et en-
vironnementaux qui en découlent.
Avec ce mât érigé fièrement sur le Mont Sujet, 
notre commune se prépare à contribuer acti-
vement à une production énergétique locale, 
durable et respectueuse de l’environnement. 
Ce projet incarne une avancée vers un avenir 
plus vert. Pour la région. Pour le canton. Pour 
le pays.

Léonie Berset
Cheffe de projet de la Commission 
«éoliennes», en collaboration avec 
Soizic Dubois et Fabrice Reymond

Un mât de mesure bardé de technologie 
pour apporter des indications indispensables 
à déterminer le périmètre du futur parc éo-
lien du Mont Sujet.
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EVALUATION DU POTENTIEL ÉOLIEN AU MONT SUJET

NOUVELLE ÉTAPE DÉTERMINANTE
Le mât de mesure entre en scène…

Dans la quête des ressources renouvelables, chaque étape permettant de 
parvenir à une production énergétique durable compte. La Commune de Plateau 
de Diesse, en collaboration avec le Groupe E Greenwatt SA, a récemment franchi 
une nouvelle étape, déterminante, dans l’avancée du projet éolien du Mont Sujet: 
un mât de mesure de 99.5 mètres a récemment été installé à proximité de la 
Métairie la Grande Maison.



24

Ils ne sont pas légion, dans le coin, à s’atta-
cher aux bovins d’Hérens. Oui, les noires, 
un rien vindicatives… Frédéric Bourquin 
est d’ailleurs le seul sur le Plateau de 

Diesse à développer cette race. On trouve 
Jean-Daniel Giauque, à La Neuveville, qui en 
a gardé un ou deux spécimens, puis il faut al-
ler jusqu’à Mühleberg pour dénicher un autre 
éleveur dans le canton…
«Tout petit, j’avais déjà été fasciné par les 
combats de reines. Cet intérêt s’est encore 
raffermi lorsqu’adolescent, lors d’un dépla-
cement en famille, je les avais vu évoluer 
dans leur environnement, en Valais» Actuel-
lement, Frédéric Bourquin prend soin d’un 
cheptel de vingt têtes de cette ascendance, en 
marge de la cinquantaine de vaches laitières 
qui peuplent ses étables. Et, ne les oublions 
surtout pas, de la vingtaine de chevaux qu’il 
valorise pour la vente de loisirs.

Prédestiné 
à reprendre le flambeau
En 2018, il reprend une première ferme à 
Diesse; puis, cette année, l’exploitation fa-
miliale de ses parents, à Lamboing. Disons, 
pour faire simple, que Frédéric Bourquin était 
presque prédestiné à reprendre le flambeau. 
Après avoir suivi le parcours classique des 
classes primaires sur le Plateau, puis secon-
daires à La Neuveville, il effectue un appren-
tissage et obtient son certificat fédéral d’agri-
culteur. Durant ce laps de temps, en parallèle 
de ses études, il arrondit ses fins de mois en 
qualité de paysagiste. «Pendant cinq ans, j’ai 
aussi eu une activité de maréchal-ferrant 
dans toute la Suisse romande.» Un métier 
qu’il a appris sur le tas, guidé par Clément 
Grimm, et qui, forcément, lui rend aussi de 
menus services aujourd’hui…
Comme il faut nourrir tous ces bestiaux, Fré-

déric Bourquin donne aussi dans la culture. 
L’orge, le blé, le triticale, plante hybride entre 
le blé, dur ou tendre, et le seigle, surtout des-
tinée au fourrage. On m’apprend au passage, 
respectivement l’encyclopédie Wikipédia, 
qu’il s’agit de la première céréale créée par 
l’être humain. «Mais je cultive aussi du blé 
panifiable, c’est-à-dire, comme cette déno-
mination l’indique, qu’il peut être moulu 
pour le transformer en pain. Je travaille avec 
un petit meunier alentour et vends ma pro-
duction directement à la ferme.»

Question de territoire…
Or donc, les vaches d’Hérens. «Ne pronon-
cez jamais le «s» final en Valais, vous vous fe-
riez lyncher! En fait, avec un ami d’Ayent, je 
me suis lancé dans l’élevage de jeunes veaux 
de cette espèce. J’ai conservé les femelles, 
dans la perspective bien sûr de les mener au 
combat». Je vis dans l’idée qu’on les force 
un peu, qu’on les incite à la bataille, comme 
les taureaux dans l’arène… Il me détrompe: 
«pas du tout! La race d’Hérens est querel-
leuse par nature. Elle défend ou conquiert 
son territoire. Tout est une question de place 

dans la hiérarchie, un peu comme dans une 
meute. Avec elle, on revisite fondamentale-
ment notre façon de travailler. Ce n’est pas 
absolument plus compliqué, mais il faut 
faire preuve de rigueur si on veut éviter les 
problèmes… C’en devient un hobby authen-
tique. Et comme on court parfois beaucoup, 
il n’y a plus besoin de faire du sport à côté!»
Au printemps 2024, Frédéric Bourquin parti-
cipe aux matches qualificatifs en Valais… at-
teint la grande finale, celle qui passe à la tévé, 
et remporte même un toupin! Un exploit en 
soi, à tel point que Telebielingue lui consa-
crera tout un reportage. Une belle bête de 
400 kilos, Vésuve de son petit nom, encore en 
apprentissage précise Frédéric Bourquin, dé-
croche la timbale. Un ruminant de trois ans, 
qui sera accompagné l’an prochain par sa 
grande copine (si l’on peut dire…) Coquette, 
six ans, qui présente également un très bon 
potentiel. «C’est bien simple: sur l’alpage cet 
été, elle a lutté à 18 reprises et remporté 17 
victoires. De bon augure pour la suite !» C’est 
tout ce qu’on lui souhaite…

     Daniel Hanser
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Frédéric Bourquin, agriculteur à Diesse 
et Lamboing, présente une singulière 
particularité : il élève des vaches 
d’Hérens depuis six ans… Avec un succès 
tel, qu’il a participé cette année à la 
grande finale nationale des combats de 
reines dans la mythique arène d’Aproz.

Frédéric Bourquin et Vésuve. Forcément éruptive…
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Frédéric Bourquin

LE PREMIER COMBAT D’UNE REINE
Belliqueuses par nature




